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EDITORIAL

Un constat :

La conférence de Johannesburg confirme l’incapacité, du monde politique au pouvoir, à
envisager une autre loi que la loi du marché libéral et la croissance à tout prix… Nous entendons de ci
de là, des murmures pour plus de justice, d’équité, de remise de la dette, mais le discours dominant
martèle  la doctrine du tout économique comme étant plus réaliste et surtout plus responsable.

Massivement l’ensemble des multinationales impose leur règlement au bataillons de sous-
traitants, mal traités mais fidèles car hypnotisés par les rêves promis et les cadeaux attribués, et rejette
aux marges des bataillons de pauvres dont la présence ne sert qu’à indiquer aux autres ce à quoi ils
échappent si ils ne participaient pas à la construction du meilleur des mondes.

Comment échapper à l’ironie quand tout semble ficelé, quand à chaque élection politique se
vérifie, après quelques mois de pouvoir, l’incapacité à changer de cap et quand les promesses s’enlisent
dans une diplomatie orchestrée par la banque mondiale, le fonds monétaire ou l’organisation mondiale
du commerce.

Une terre inutile !

Le modèle dominant est fondé sur l’idéalisation du centre urbain, de la grande cité (la capitale). Il
met une distance infranchissable avec le monde rural et chacun de penser que la nourriture, les
matières premières viennent d’une autre planète dont les ressources sont sans limite pour ceux qui
peuvent se les payer.

Cette terre des origines devient une abstraction, elle entre dans le virtuel que le tourisme essaye
de vendre pour ceux qui en ont les moyens. Nous entrons dans les réserves protégées, le naturel entre
dans le musée. Par contre l’abstraction s’impose comme tout à fait naturelle au rythme des flux financier,
des bourses, de l’information à haut débit, des guerres chirurgicales…

Le salut de Dieu en Jésus-
Christ veut rétablir tout

l'homme et toute la
création dans leur intégrité.
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Le poids de la dette :

Et pendant ce temps là, le plus pauvre et le moins pauvre, ensemble, ils subissent le poids de la
dette, le poids de la culpabilité pour ne pas avoir été fidèles aux recommandations des dieux de
l’économie. Et pendant ce temps là, le plus pauvre doit implorer la clémence de son « protecteur » en
espérant qu’il lui remette sa dette ou lui donne un nouveau crédit. Nous sommes dans le religieux avec
ce qui a de plus aliénant dans cette relation.

Nous sommes dans le registre d’une dette qui n’admet, comme seule valeur, que celle du
sacrifice pour pouvoir mériter les bienfaits du « Maître ». Nous ne sommes pas dans l’économie du Don,
de la Grâce par lequel se vérifie la fraternité humaine. Nous passons de l’économie de subsistance à
l’idée  d’une économie d’abondance sans limite. Nous en connaissons les effets destructeurs pour une
grande partie de la population mondiale.

Une action commune :
Le SECAAR participe, par son action sur le terrain, par la réflexion et l’animation,  à un travail de

mise en perspective d’une alternative possible pour celles et ceux qui essayent de vivre dans la dignité.
Il donne aussi, aux projets locaux, une dimension plus globale dans le sens du respect de l’homme et de
la création. En cela il entre dans la concrétisation de la Bonne Nouvelle et donne une juste place pour la
dimension spirituelle de toute aventure humaine. Il est donc important de maintenir le cap et de :
1) Poursuivre la réflexion critique en mettant en avant les contradictions entre le discours et la pratique
libérale de l’économie de marché, ses dérapages moraux en plaçant au centre l’Homme et la Terre.
2) Poursuivre la réflexion théologique en « démythologisant » ce modèle  économique
fondamentalement religieux. Relire le texte biblique pour qu’il nous aide à dévoiler les faux-dieux et à
lutter contre le discours de ses prêtres et de ses pharisiens.
3) Avec le SECAAR mettre en relations les difficultés mais aussi les réalisations dans le domaine
agricole, artisanal et l’économie de proximité dans tout ce qui se fait en lien avec les églises et leurs
mouvements dans les différents continents, en particulier dans les rapports Sud-Nord et Est.
4) Travailler la question du lien entre les microréalisations et les vastes projets financés par les états,
ainsi que les relations possibles entre nos associations et nos mouvements avec les grosses
ONG. « Comment mesurer le bout de chemin en commun et les points de divergence ?».

Un espoir :

Aucune fatalité ne put interdire l’enthousiasme indispensable pour mener à bien ces actions
communes. Nous appartenons à une assemblée de femmes et d’hommes pour qui l’histoire commune
avec le Dieu de la Bible ouvre des brèches dans les risques de découragement et propose des
bonheurs possibles. Continuons ce bon combat.

Jean François Faba.

ACTIVITES  DU  SECAAR

Côte d’Ivoire : cours au CEFCA.
C’est un rendez-vous maintenant

annuel : le SECAAR intervient pendant la
grande session de formation du Centre
Evangélique de Formation à la Communication
en Afrique.
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Cette année, du 29 juillet au 2 août, pour
un groupe de 7 étudiants de première année,
Jean Michel Villemot a donné un cours sur le
sujet « Communication et projets de
développement ». L’objectif de ce cours est de
former les étudiants à la démarche projet (qui
sera mise en application dans leur projet
pratique de fin d’étude) en insistant plus
particulièrement sur tout ce qui touche à la
communication dans la démarche action :

• identification du problème : diagramme
d’Ishikawa, méthode du QQOQCP, arbre
à problèmes et objectifs, démarche de
résolution de problèmes

• préparation du projet : démarche
participative, animation, groupe de
travail, conduite de réunions,
responsabilisation et circulation de
l’information

• exécution : les organigrammes, les
arbres de prise de décision…

• évaluation : l’auto-évaluation participative
de type SEPO (Succès – Echecs –
Potentialités – Obstacles).

Ce cours a aussi été pour les étudiants de
se familiariser avec un certain nombre de
notions de gestion : tenue du livre de caisse,
budget d’investissement et de fonctionnement,
bilan…

Dans l’évaluation du cours,  les participants
ont insisté sur l’intérêt d’un tel cours, et des
notions qu’il contient, pour un décloisonnement
de leur ministère.

Niger : Séminaire « Microfinance ».
L’ONG « Solidarité Communauté Rurale

Sompo » a organisé, avec l’appui du SECAAR,
un séminaire de formation ayant pour thème
principal : « La microfinance ».

Ce séminaire, animé par Jean Michel
Villemot, s’est déroulé à Niamey du 16 au 20
juillet. Il a rassemblé 33 participants (dont 2/3 de
femmes) venus d’horizons différents, tant au
niveau des engagements que des sensibilités
religieuses (protestants, catholiques et
musulmans).

Outre des membres de SCR Sompo,
étaient présents des membres de l’ONG
« Action pour le Développement, la Stabilité et la
Sécurité de la Famille », des animatrices de
groupements féminins (mission Catholique), des
porteurs de projets individuels et
communautaires, et des personnes (agronomes,
comptables, éducateurs et formateurs)
intéressées par le thème abordé.

Dans le cadre du thème général,
plusieurs sujets ont été abordés : le système
financier informel, les institutions de
microfinance, la gestion des associations
d’épargne-crédit. Avant de rentrer dans le vif du
sujet, les notions de gestion financières, qui
avaient été abordées lors de l’atelier précédent,
ont été rappelées.

A la fin de ce troisième séminaire
consécutif à Niamey, les participants ont pris la
décision de constituer une plate-forme articulée
autour de trois « collèges » : les ONG
impliquées, les porteurs de projets, les
personnes ressources. Les premiers objectifs de
cette plate-forme : poursuivre las actions de
formation avec l’appui du SECAAR, créer un site
internet pour se faire connaître et créer des
nouveaux liens de partenariat, tant dans les
pays du sud que du nord.

Cameroun : Evaluation du KTM

A la demande de l’Eglise Protestante
Africaine du Cameroun (EPA), une mission
d’évaluation des activités de la structure de
gestion des actions de développement de l’EPA,
appelée KTM, a eu lieu du 07 au 19 juillet à
Lolodorf.

Théophile Wuemenou, consultant du
SECAAR, a effectué cette mission. Les objectifs
de l’évaluation étaient :

- analyser la vision et les stratégies
d’intervention du KTM ;

- apprécier la pertinence des activités
menées ;

- analyser le niveau organisationnel et
institutionnel du KTM et sa structure de
gestion administrative et financière ;

- proposer si c’est nécessaire de nouvelles
visions et orientations pour rendre le
KTM plus performant.

Un rapport d’évaluation contenant les
résultats de la mission, plus particulièrement les
recommandations émises par le consultant du
SECAAR, a été remis aux responsables de
l’EPA pour les aider à améliorer encore
davantage les activités du KTM.

Togo : Formation à l’EEPT

Dans le cadre de la mise en œuvre de
son Programme de redynamisation, l’Eglise
Evangélique Presbytérienne du Togo (EEPT) a
sollicité l’appui du SECAAR pour la formation de
ses équipes régionales qui constituent la
cheville ouvrière de ce nouveau programme.
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Pour ce faire, une session de formation
portant sur le thème : « Méthodes et techniques
d’animation de groupe » a eu lieu au Centre
Protestant de Formation et de Rencontre
d’Atakpamé du 29 juillet au 03 août. Solofo a
animé cette session qui a vu la participation
d’une cinquantaine de personnes : inspecteurs
écclésiastiques, pasteurs, catéchistes,
animateurs/trices de groupements et cadres de
la Direction de l’EEPT.

La Commission d’Animation théologique
de l’EEPT a dirigé les séances de méditation
biblique matinale.

A l’issue de l’évaluation de la session de
formation, le Secrétaire Synodal de l’EEPT a
émis le souhait de voir le SECAAR
accompagner son Eglise dans la réalisation du
Programme de redynamisation de l’EEPT. Une
nouvelle session de formation portant cette fois-
ci sur « La Planification de projet » concrétisera
ce souhait en mars 2003.

Côte d’Ivoire :  manuel du SECAAR

Suite à la première rencontre du mois
d’avril 02, les quatre consultants du SECAAR se
sont retrouvés à Abidjan du 13 au 17 août  pour
finaliser le nouveau manuel du SECAAR. Ce
travail a pour l’essentiel consisté à faire une
relecture du texte et préparer le corpus des
fiches techniques qui sera joint au manuel. La
version finalisée sera présentée à Kinshasa
durant le COS.

Une partie de cette semaine de travail a
également été consacrée à la trame du petit
manuel d’accompagnement destiné aux
formateurs.

INTERVENTIONS DU SECAAR
4ème Trimestre 2002.

RDC : 03 au 05 octobre : réunion du Bureau
SECAAR à Kinshasa.

RDC : 07 au 11 octobre : session ordinaire du
Conseil d’Orientation et de Suivi (COS) du
SECAAR à Kinshasa :

RDC : 14 au 17 octobre : à la demande du
CRAFOD et de l’Armée du Salut, deux
séminaires de formation auront lieu
respectivement à Kimpese et Kasangulu dans le
Bas-Congo : le premier portera sur le thème :

« Eglise et développement » ; et le second sur
« Elaboration et gestion de projet ».

Tchad : mois de novembre : séminaire de
sensibilisation sur le thème « Genre et
développement » à la demande de l’Ong CARM.

Gabon : mois de novembre : séminaire de
sensibilisation sur le thème « Eglise et
développement » à la demande de l’Eglise de
l’Alliance Chrétienne du Gabon et avec la
participation également de l’Eglise Evangélique
du Gabon.

Nigeria : première semaine de décembre :
rencontre annuelle et atelier de formation avec
RURCON à Jos.

Côte d’Ivoire : mois de décembre : session de
formation portant sur «  La gestion de petits
projets générateurs de revenus » à l’Institut
Biblique d’Yamoussoukro.

Tchad : mois de décembre : Formation des
formateurs à N’Djamena à l’intention des
enseignants des écoles bibliques de la région
Afrique Centrale.

TELEX
Fin août 2002 : Jean Michel Villemot a

terminé son mandat de quatre ans en tant que
Secrétaire Permanent du SECAAR.   Pour cela,
nous rendons grâces à Dieu notre Père de
l’avoir béni et mis à la disposition du réseau
pendant ces quatre ans. Nous tenons à
remercier infiniment Jean Michel pour son
dévouement et le travail de titan qu’il a pu
réaliser au profit du réseau, en témoigne tout
récemment l’élaboration du nouveau manuel du
SECAAR dont il est le principal artisan. Nous
adressons  également nos remerciements les
plus chaleureux à son épouse et ses enfants.
Même s’il est rentré en France pour occuper de
nouvelles fonctions, Jean Michel reste toujours
un consultant du SECAAR. Donc ce n’est qu’un
« Au revoir, Jean Michel ! » et « nous te
donnons la moitié de la route » comme on le dit
chez nous en Côte d’Ivoire. Que Dieu te bénisse
ainsi que ta famille !

Equipe de rédaction :

Solofo Rakotojoelina
Jean Michel Villemot.


